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colonnes et de balnstrades. L'une | RECONFORTANT MERVEIL.| IL N’EST PAS ETONNANT 
des façades est la reproduction de LEUX ; 
l'Université d’Alcals, une autre a 
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| Que les Pilules Cardinales du Dr: | 


LES INVALIDES—LA RUE DES 
NATIONS —LE PALAIS DES AR- 
MÉES DE TERRE ET DE MER— 
LE PAVILLON DE 
LION ET DU COMMERCE—LE 
PALAIS DES BOIS ET FORETS— 
+ CHAMP DE MARS—LETTRES, 
SCIENCES, ARTS — LE 
CIVIL—LES TISSUS ET FILS— 
| ELECTRICITÉ ET LES MOYENS 
DE TRANSPORT — L'AGRICUL- 
IURE ET L'ALIMENTATION. 


GÉNIE 


(De notre correspondant spéelal ) 
Vous m'excuser-z  certaine- 
ment, chers lecteurs, de cette 


causerie un peu écourtée; mais 
Jai voulu terminer aujourd'hui 
le coup d'œil géneral, en mème 
temps que se finira l'exposition 
elle-même. Vous savez tous ce 
que dit le vieil adage: Après la 
fete, adieu le saint. Nous avons dé- 
laissé tant de sujets intéressants 
que je crois pouvoir terminer 
cette fois-ci la chronique de la 
Gronde Foire du Monde. 


AUX INVALIDES. 


Nous avons à examiner tous 
procédés de décoration et 
d'ornementation, l’ameublement, 
les étofles, les tapis, les tentures, 
etc., etc. 

Les nations ont rivalisé de 
zèle et d'efforts pour éblouir le 
visiteur, cependant je peux dire, 
sans être taxé de chauvinisme, 
que le gouùt français est univer- 
sellement reconnu, et c’est vrai- 
ment un spectacle inoubliable 
que l'étalage de tout ce que nous 
avons fait de nouveau depuis 
1889 

D'abord, voici les meubles 
riches et rares, dont les styles 
varient à l'infini, impeccables 
reconstitutions des temps passés, 
artitiques productions du genie 
présent; puis l'éciairage, les 
bronzes d'ornement, les cuivres, 
les céramiques, les poteries, les 
tentures et tapisseries, et enfin 
la bijouterie, la joaillerie et l’or- 
fèvrerie dans lesquelles nous ex- 
cellons. 

Du coté étranger, effort artis- 
tique-surprenant, goût sûr et raf- 
finé, productions vrainent dignes 
d'ètres citées. 

La série de pièces meublées 
suivant le style de chaque pays, 
intérieurs hollandais, aatrichiens. 
hongrois, russes, allemands, etc. 
etc. Céramiques, porcelaines, 
cristaux sont présentés avec art 
et luxe. | 

Ea un mot, les Invalides, c'est 
l'exposition des amateurs de 
richesses, de bibelots, c’est le 
luxe intérieur dans son essence 
même. 

LA RUE DES NATIONS 

Est une nouveauté qui n'avait 
été tentée encore nulle part. 
Chaque nation a édifié un palais. 
bijou de reconstitution de son 
style national. Dans ce palais 
ont été entassées les richesses ar- 
tistiques les plus renommées. 

Simple de ligne, le palais de 
J'Autriche-Hongrie présente ses 
quatre façades à deux étages, 
danquéss de pavillons en saillie, 
et surmontées d'un grand dôme. 
C'est la reconstitution d'un hôtel 
du style Barozo, qui fut en 
honneur au 18ème siecle. 

Deux autres pavillons dépen- 
dant de l'empire d'Autriche 
figurent encore dans la rune des 
nations. Ce sont les pavillons 
de Bosnie, d'Herzegovine et de 
Hongrie. 

La Russie a donné la plus 
grande importance, dans son ex- 
position, à l'Asie Russe. Le pa- 
villon de la Rassie proprement 
ment dite se trouve derrière le 
palais des armées de terre et de 
mer ; cependant la Russie est re- 
présentée dans la Rue des Na- 
tions par le pavillon de la Fin- 
lande. 

Le palais des Etats-Uuis est un 
véritable monument. Sur un 
massif quadrangalaire est placée 
une haute coupole qui ne mesure 
pas moins de 20 mètres de dia- 
mètre. Sur la façade, qui re- 
garde la Seine, on peut voir un 
porche majestueux qui abrite Ja 
statue équestre du Général 
Washington. Le palais a été 
fait entièrement par des Améri- 
cains, avec des matériaux amé- 
ricains. 

Le palais de l'Italie est le plus 
important comme dimensions. 
Il représente un grand palais 
dans le style du 15ème siècle. 
Les baies à meneaux treflés, ses 

frises de mosaïques et cinq grands 
dômes lui donnent l'aspect élé- 
gant et sévère d'une cathédrale. 

Le pavillon royal Espagnol est 
conçu suivant le mode d'archi- 
tecture transmis par les Maures. 
Il comprend une cour intérieure, 
formée par des galeries ornées de 


les 


jusqu'à nos jours. 


gravure, 
sciences, 


étoffes souples et chatoyantes, les | 


rappelle l’Alcazar de Tolède. 


une 
| fidèle 
| narde, vrai ch-f-d'œuvre de l'art 
gothique, avec ses *lorh-tons. 


reconstitution 


LA NAVIqGaA-!ses statues, et la profusion avec 
| laquelle sont réunies sculptures | 


et dentelures. 


le palais de la Norvèze est exé- 


:cuté suivant le modèle des édi- ! 


| fices du pays. C'est nn chalet 


norvégien, avec ses faç:des et ses 


| toits élégants. 


Au centre du parillon de la | 


D . 
Suëde est une haute tour reliée à 


quatre tourelles, reliées de chaque | 
coté par des passerelles aériennes. | 


Le tout 
verni ou peint de couleurs gaies 
et voyantes. 

Le palais de la Turquie rap- 
pelle une des habitations de 
plaisance qui s’élevaient autre 
tois sur le Bosphore. Architec- 
ture orientale, au bas du quai, et 
sous le pavillon, se trouve un 
café turc, reconstitution fidèle et 
intéressante. 

Les palais de la Grèce, Bul- 
garie et Nervie sont tous conçus 
dans le style byzantin; ils se 
font remarquer par des particu- 
larités. 

Construit dans le style de la 
renaissance flamande, le pavillon 
du Luxembourg est élégant et 
d'une exécution parfaite. 

La principauté de 
nons montre une villa moné- 
gasque, édifiée sur pilotis au bord 
de la Seine. 

Le palais des armées de terre et 


de mer a été l'occasion d'une 


manifestation grandiose de Ja 
part de toutos les nations qui 
comptent une armée perma- 
nente. Toutes puissances sont 
représentées là, par des uni- 
formes, des fusils, des canons, en 
un mot,tout ie matériel de la 
guerre. Le Musée Centennal ra- 
conte au visiteur l’histoire de l’é- 
volution du costume militaire de- 
puis l’époque Napoléonienne 


Le palais des bois et forêts, ce- 


merce, chantent plus pacifique- 
ment la gloire des peuples, en 
montrant leurs richesses natu- 
relles et commerciales. Il est, je 
crois, inutile de dire que notre 
beau Canada, le pays par excel- 
lence des fourrures, de la pêche, 
de la chasse et des forêts, y oc- 
cupe une place prépondérante, 
Nous arrivons enfin au Champ 
de Mars. À droite. le palais des 
lettres, sciences et arts, procédés 
généraux concernant ja musique, | 
l'imprimerie, la lithographie, la | 
le journalisme, les 


| 
| 
| 


À gauche, le palais des fils et 
tissus. Les constructions métal- 
liques y côtoient les bell-s coton- 
nades, les admirables soiries, les 


| 


draps, les dentelles, la mercerie ; 
tout ce qui constitue l'habiile- 
ment et la parure se montre aux 
yeux émerveillés du promeneur. 

Une galerie, appelée la galerie 
de trente mètres, est toute rein- 
plie da bruit et du brouhaha des 
machines. 

Voici le palais du génie civil, 
de l'électricité et des moyens de 
transport. Là triomphent la 
vapeur, l'électrité et le pétrole; 
car l’automobilisme y a ausst sa 
place. 

Le spectacle est grandiose, c'est 
l'etfort des peupies vers le pro- 
grès, et la marche en avant dans 
les procédés de locomotion et de 
forces motrices; toutes les in- 
ventions du siècle se coudoient 
dans ce palais qui renferme en- 
core l'éclairage électrique, la ca- 
rosserie universelle et son musee 
ceutennal, les machines agricoles 
qui illastrèrent les noms de Mc- 
Cormick et de Massey-Harris. 

Voici enfin le palais de l’ali- 
mentation, composé d’une série 
de pittoresques pavillons avec de 
minuscules réductions des vi- 
guobles de la Bourgogne, de la 
Champagne et du Bordelais. 

Les outils et instruments de la 
viticalture ancienne sont là ex- 
posés; puis voici les produits 


alimentaires au milieu desquels | 


l'immense navire dans les flancs 
duquel on voit fabriquer le cho- 
colat Ménier, et qui voit s'en- 
gouffrer des milliers de visiteurs 
attirés par l'odeur . . . et le cho- 
colat delicieux qu'on y goûte. 

li est inutile d'ajouter de b1- 
nales considérations. Constato:s 
seulement l'immense succès de 
cette exposition. Quarante-cinq 
millions de visiteurs et 700,000 
entrées le démontrent ; voilà des 
chiffres qui parlent. En rever- 
rons-nous uue plus belle? Je 
vous le souhaite volontiers, sans 

r y compter. 
7 d R. PIERRE. 
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I1, N'Y A PAS D'INCERTITUDE à 
avoir à propos du Pyny Balsam. 
Il guérira votre toux prompte- 
ment. Toutes les affections de 
Bronchites cèdent à son action. 
25cts. chez tous les droguistes. 
Mavafacturé par les propriétai- 
res da Perry Davis Pain- 


Le palais de la Belgique est 
parlaite et] nage physique 


de l'hôtel de ville d'Ande- 


Construit entièrement en bois. ! 


est construit en bois, 


} 
Monaco : 


| 


lui de la navigation et du com-| 


Killer. 


—_— Ed. Morin 
x bien aux personnes de: 
ou intellectuel, leuxsrses quis'en servent rnguurr-usement 
trouvera un récoi . _; ‘apres les directions  Eiles ue sont faites 
ET . : oufortant mer | que de médicaments les pins simpres et ies 
_ ur et infaillible dans ls | plus eflisaces contre les epuisrments, ie 
PILULES de LONGUE VIE du faibissse, ‘'Indigetius, kS maiadies ner- 
CHIMISTE BONARD | “euses 14 perte d'appeut lant chez ie- home 
RS s w-s que chez lies femmes,et ia faible-se 
a  _  _ _—- | @miaine, les pertes excessives, ou les irré- ; 
ÉTABLINENENT EME 
ADLN LIL: Mu 
Essayez les merveilleu-es Pilules et vous : 
| Serez contents. | 


| gularites particulières aux jeunes lilles. 
| Les témoignages de guerison complese 
L] 
DES PERSONNES GUÉRIES PAR LE! | 
CURE CONSTRUI 


nous err.vent en grand nombre loss rs 
\ Jours sens ou'on les deman:'e 

SENT UN MAGNIFIQUE 

ÉDIFICE 


L'homme af41bli par 1: sarme- | rsoout tant ‘i- 


[\ 


” GOLD Nous  étendrons de trois | 
mois le terme d'abonnement de | 
toute personne qui, déjà abon- | 
! née elle-même, nous enverra le | 


l 


HISTOIRE AUTHENTIQUE 


| 
| 
} 
| 
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nom et la souscription (1.00): 
L'établissement le plus cu- d'un nouvel abonné, d'un seul: 
. | . ! 
(rieax du Canada et peut-être | plus si vous voulez, cependant. 
l 2 } eo i 

| unique au monde , est celui que!  . RE 0 | 
| dirige à Winnipeg le aul- | À : s I 
[OPEN sue di le Dr Desaul | posé à recevoir notre journal! 

| niers et qui a pour but la gué-| 

jrison des Alcooliques. Depuis | 

| l'établissement du Gold Cure, le 

| docteur Desaulniers a guéri en-| Voici : : 

| viron 500 sujets. Un grand nom-| oici une histoire courte, mais 

| bre ont trouvé là la planche de bonne : Le BAUME RHUMAL 
| salut qu'ils avaient cherchée de- est le remède par excellence con- | 
| puis longtemps.  Désireux de tre les affections de la gorge et 
| perfectionner son œuvre, le Dr des poumons. 

|: Desaulniers s'est assuré les ser- | 

| vices d'un architecte, de maçons! Tout nouvel abonné qui 
|et de charpentiers gnéris à l'ins- | nous enverra maintenant une 
jure han ne à PU ipiastre pour sa souscription à | 
Fe us un véritable MONU-| notre journal. recevra LE Mani-| 
né | : TOBA jusqu'au ler janvier. 1902. ! 
| ouvert à tous ceux qui voudront | de faire connaître cette offre. 

ile visiter. Il est situé sur la rue _ : 

| Balmoral, No. 299, pres de 

| nue du Portage. 2 


CONSEIL 


Avez-v,us mauvaise bouche je matin au 
lever, ou bien sPatez vous des aigreurs d'es- 
tomac? Prenez de UNE à DEUX cuillerees 


l’ave- 


_— —— 


| | | 


| ENFANTS VEULENT 
[S Ils reviennent couverts de 

Une demi-cuilleré: à thé 
de Pain-Killerdan-de l’eauchaude | 
sucrée, empêchera toute maladie. | 
Evitez les contrefaçons, il n'y en ! 
a qu'un de bon, c'est celui de! 
Perry Davis. 25c et 50c, 


Si vous avez perdu! 


| 


GL1I8- ! à thé de Salina dans un demi verre d'ean 
et cela disparaitra immédiatement. 


CoPYRIGHTS 
Anyone sending a sketch and description may 
our ber an 


quieniy ascertain opinion free w 
singe is probabiy 


| 


quelque chose, annon- 
cez dans LE MANITOBA 


et vous la trouverez de! 
| by all 


F 8t. Washington. D. 


suite. 


2 


| 


Un char des célèbres fournaises ‘ Pearl Sino ” et poëles de LE 0E 07 mr COLLE 
cuisine. Ces poéles sont reconnus dans Québec et Ontario! © bel 77 re 7” ® | 
comme à peu près les meilleurs qui existent. De fait, ils % ET DES RHUMES. © 
prennent rapidement le devant sur tous les autres dans Pyn -Balsam | 
notre province. Nous sommes les seuls agents ici. Vous y | È % 
pouvez donc épargner 10 p. c. en achetant directement de Le remède canadien pour toutes à | e t O t S POUR 
uous. Nous avons aussi un énorme assortiment de poêles les afiecuons de la | 
de chauffage, ferblanteries, huiles et peintures. Nous serons GORGE ET DES POUMONS 
heureux de recevoir la population française et l'invitons à 25. cts la grande bouteille, 3 H 
. A - - © DAVIS & LAWRENCE CO., Limiied, 
nous visiter avant d'acheter ailleurs. On parle français. | © pop. du Perry Davis Pain Killer, + : O ll ll e s 
? Xew York. Montréal. * 
ns FLO ege@ges | 


ee 


C.A.Baskerville 


650 RUE MAIN 


Entre les Avennes Logan £°t Henry 


Nous avons depuis deux mois à not emplois M. Henri Pelæsi r, qui sera lonjou 
prèt à répondre à la clientèle française. u 


R:'IPA:N'S TABULES 
Doctors find 
A Good 


Prescription 
For mankind . 


WANTED :—A case of bad health that R'I'PA'N S will 

rot benefit. They banish pain and prolong ie. One gives 

Note the word R'I P'A-N'S cn he package and 
R'IPA-NS, ro for s cents, ma 


relief. 


k 


stimulant très recommandé pour ies per- 
sonnes faibles: $1.00 la bouteille. 


pour les rhumatismes : 50 cts 


Prescriptions remplies avec soin, Tout | quis sur le marche. | — 
cummande par la malle “xecutée avec so! ! PURETÉ | 
4 promptiiuide J E. DeFOY, |  . | Dr J H ( 
Phanmacien Diplomé. DÉLICA CESSE | : A . 
OUVERTE DE 8 HEURES A. M, BEAUTE |  — 
JUSQU'A 19 H. P. M. Sont. des qualités qui œain- 


HEURES DU DIMANCHE— 


À. GAREAU, 


Marchand-Tailleur 


24 RUE MAIN 


Prévoyant, au commencement de l'été, une saison très active à l'automne, nous 
nons étions munis d’un des plus gros assortiments que nous ayons jamais eus. Or, 
vous n'ignorez pas que le mauvais état de la récolte a déjà beaucoup diminué les af- 
faires et les diminuera encore davantage. Cette stagnation du commerce nous serait 


RE |] sac te ME 8 
ne D 
Capots en chien de Russie: $#7.00.  Capots en ours d'Australie: 900.  Capots en 

chat sauvrge : 1200, en montant.  Capots (Wallaby): 10.00, en montant. Capots en 


drap doublés, en fourrures, de diflérents prix Capots de dames, en fourrures. 

Casques en fourrures pour 50 ets, 335 ets, $1.00, 1.25, 1 50, ? 00, ?2.50, 5.00, en 
montant. 

Mitaines en pelleterie de toutes espèces et de tous prix. 

Les plus grandes robes de voiture en chèvre grise, de la meilleure qualité, que nous 
vendrons au prix coûtsnt à toute personne qui achètera un montant raisonnable de 
marchandises. 


tock immense de hardes-faites 
Sera vendu 


A Grand Sacrifice 


n sS 


Habillemeunts pour hommes, de 2.50, 3.00, 4.00, 5.00 en montant. 

Pantalons en tweed, pour hommes, de 50 ets, 90 cts, 1.00, 1 50 en moniant. 

Pardessus d'hiver en frise, pour hommes, de 2 50, 3 00 en montant. 

Pardessns, drap castor, couleur bleue et noire, de 5.00. 7.00, 8.00 en montant 

Habillements pour jeunes gens et enfants, dans tous les prix, à partir de 1 00, 1.25 
1.50, 1.75 en montant. 


= — æ-_—— 


DÉPARTEMEN 
habillement en serge noire pour $12.00, en montant. 
“lecons, cols, cravates, gants et mitaines. 


_C. A. GAREAU, 


des Ciseaux d'Or, Lioc Hargrave. 
3 24 RUE M A I. 


N'oubliez pas que toutes commandes que nous recevons par la malle sont soi 
gneusement et promptement exécutées. 


T DES HABILLEMENTS FAITS SUR COMMANDES. Be 


Un choix énorme de corps 


Enseigne 


4-10. 19 Dm 


IL vous en faut un avant dimanche. 


Nous en avons un magnifique assortiment en baaver, 
meltons et jersey, avec collets de velours 

Prix, de $8 à 815.00. 

Uisters avec lour:ts coilets, de #5 à #10 00. 

On donne des timbres rouges. 


BELL PHOTO STUDIO 


+07 Pacific Ave, Winnipeg 
COIN NORD, AUE MAIN 


3 Noël approche ! 


Grande réduction à 
nos ateliers jus- 


Voyez nos collets de fourrure. 


qu’au ler jauvier ! 


DEEGAN 


19 p. c. d'escompte 
sur toutes les com- 
mandes. Hâtez- 


_+...6.02 


VOUS . 
A ts Civche d'Or 
L.De CALEMBERT, PAOP. 


7-11-19 


3 


16-10-1% 3m 


PHARMACIE DEFOY, 


SAINT-BONIFACE. 


| 


l 
Î 
Î 
l 


Les douceurs de 
| La Confiserie 


Huile } 
le Pin Parfumé, remè-le reconnu très bon 
la boutsille | 


Theo. Bertrand, 

AVOCAT ET NOTAIRE, 
(HOTEL + DE + VILLE, 
| SAINT-RONIFACE, MAX. 


— — — 
Vin de Pin Parfumé ; Excellent lonique, 


Vous trouverez dans nos bon- 
bons ce qu'il y a de pius ex- 


CE 


tennent notre réputation. La 
bon article à un bon prix 
Essayez uue de nos boites «le 
bonbons à la crème à 20 cts 


Hacuss D& HUCkAU :-—8 à 9 a æ., 11à 2 et 
6à 8pm, Hôplal de St-Bouiface, de 9 à 
1139 am, Winnipeg. bureau au coin 
tes rues Main et Sutherland, au-dessus du 
magasin de M. Chouinari, No, 7*3 rue 
Main, heures de bureau : 3 à 5 pim., tous 
les jours excepté le dimanche, — Phone 1245 


EPICERIES nn 
CHAUSSURES 


main:enant les deux principales lignes 
de mon commerce, mais j'ai toujours 
en magasin un assortiment très varié de 


Fruits, Tabac, Pipes, Cigares, etc. 


Quant aux prix, je puis assurer que 


. après la Messe 
 Tà 8 P. M. 


Telepbone 624 


Î 
6 P.M | 


EMULSION 


The D. & L, EMULSION 
Fst la meilleure préparation d’Huïle de Fole 
de Morus et le plus “griahle à prendre ; 
elle convient aux les pius déli- 


The D. & L. EMULSIiON 


Est prescrite par les médecins les plus dis 
tingués da Uanada. 


The D. & L- EMULSION 


| 


SONT 


WINNIPEG 


| Aur. J. ANDREWS. FisrTcur ANDREWS 
Josera BenxiEen. 


Andrews, Andrews & Berne, 


| AVOCATS. 


| 


Kéussit à merveille pour produire de ls je ne crains pas la comper . 
are br r ns | COHpArs SON m'yex 
seu nn oo . mel | Bloc de la Banque d'Ottawa, les autres magasius du même genve 
eestl'arti- | DAVIS & LAWRENCE | No. 263, rue Principale, Winnipeg. AVENUE TACHÉ 
cle véritable, | CO., L'm'ted, Montréal. Toi. No. 427 B. de P. No. 1289. 7, PELRBETIER, &t-Boniface. 
: , 0 
_ ou 


des 


| 


qui ont opéré tant de guérisons et soulagé t 


débilité, 


bonne santé, et combien il vous se 


| chez l’apothicaire. 


cherchent pas à les rétablir 
l'embonpoint, et de 
vigoureuses, au sang rouge et vern 
et de force. | 


Savez-vous tout ce qu'il 


et que Dieu mit sur la te 


y a de douceur, de tendress 

Sax t qu'il eur, de tendresse 
d'amour dans cet être si délicat 
‘ maman’ 


ne soit pas seul ? 


> les béhés 
que les bébés appellent 
rre pour que l’homme 


Savez-vous combien il est urgent de lui conserver une 


comptes de plus en plus gr 


ra plus profitable de payer 


» chez le boulanger que 


. s S née - 
en des hommes négligent la santé de leurs femmes 


d'élever une nombreuse famille. 


quand c’est presque toujours sur elles que retombe le soin 


Is les voient maigrir, s'épuiser par le dévouement 


‘ 'eallec A à 1: + À « 

qu'elles dépensent pour les êtres qui leur sont chers, et ne 
Re leur donner des joues roses, de 
squelettes vivants en faire des mamans 


ie1l, débordantes de santé 


dre  C »” , Aâcae / - ne : 
Mère qui souffrez, ne désespérez pas. Il y a de l’espoir 


ENCOTE pour vous, peu 1mporte la gravité de votre mal. Il 
suffit de vous décider une fois pour 
traitement par les 


Pbules defongue Vie 


toutes à commencer le 


{BONARD) 


pour toujours la table d'opérations et ses tortures. 
: 4 , 
besoin d’être renouvelé, et le sang c’est la vie. 
Les témoignages irrécusables ües guérisons obtenues grâce aux Pilules de 


Longue Vie nous viennent de partout. 


En voici u 


longue file de lettres reçues à nos bureaux. 


La Cie MÉDICALE FRANCO-COLONIALE, 


tant ant d’infortunées que l’anémie, la 
catrainaient vers une tombe prématurément entr'ouverte. 


Fuyez 
C'est votre sang qui a 


n pris au hasard d’une 


Messieurs- -]l ya longtemps que je souffrais, il y a longtemps que je trainais ne vie de misère, d'angoisse et 
de peines, ina santé était délabrée, j'étais faible comme un enfant et la moindre fatigue me causait une douleur 
que je ne puis dépeindre, j'avais du dégoût pour tout, l'affection des miens même me pesait et je désespérais de 


jamais recouvrer la santé. 


Je suis heureuse maintenant de dire qu'après avoir écouté les sages conseils d'une 


amie qui avait été affigée comine moi des maux particuliers à notre sexe, j'ai suivi un traitement avec les 

Pilules de Longne Vie; j'ai éprouvé un mieux sensible, et, persévérant avec confiance dans le traitement 
» "À s'at AY 1 * .[" , s £ 7 : ‘ 1 

prescrit, j'ai complètement recouvré la santé. Je vous suis très vivement reconnaissante de ce que votre 


remède a fait pour moi. 


Ce témoignage est 


démontrer l'excellence des Pilules de Longue 


Vie, mais nous tenons 


avancés sont basés sur 


pourquoi nous offrous 


qui nous Cnverra son adresse ainsi qu’un 
timbre de 2 cents, une boîte de pilules gra- 


Vous pouvez aussi consulter nos médecins gratuitement, en écrivant 


tuitement. 


Votre bien dévouée, 
bien suffisant pour 
à prouver que nos 


les faits, et c’est 
a toute personne, 


MADAME AUDETTE. 


ou en venant à nos bureaux, au N° 202, rue Saint-Denis, de 9 heures du matin 


à 6 heures du soir. 


LA CIE MEDICALE FRANCO-COLONIALE. 202 RUE ST-DENIS, MONTREAL. 60 


No 2. 


| . . e- . . > ï » Q Q 
Élections Municipales | diction’ de notre bien-aimé arche- Les réunions auront lieu le der- 
| 


Saint-Boni- 
| 
nombreuses | 


Dans la ville de 
face, on parle de 


Tous les 


| 
! 


|vèqué nous o7t porté bonheur. nier dimanche de chaque mois, 
Le résultat a dépassé de beau- 
coup les espérances. 


jusqu'à nouvel ordre. 


Le foin est tres rare ; la paille 


candidatures ; mais il n'y a rien frais payés, il nous reste la jolie | est à peu près le seul fourrage 


de tres certain encore. 
x * x 


On dit que dans la municipa-| 


Nous voulons ici témoigner 


lité rurale de Saiut-Roniface, notre sincère reconnaissance à 
M. P. Dumas sera réélu maire, toutes les personnes qui ont bien 


sans opposition. 
que cette 


Nous espérons voulu contribuer au succès de 
rumeur se: réalisera. ! cette bonne œuvre. 


Madame la 


Les contribuables de cette mu- présidente, les candidates, toutes 


nicipalité ne pourraient 


faire les dames du comité, et bien 


choix d'un homme plus apte que d'autres personnes ont déployé 


M. Dumas à remplir cette posi-'un zèle admirable. 


tion. 
s*. | 


Des amis nous disent que M | 
Romain Lagimodiere doit sel 
doit se présehter aux prochaines 
élections municipales de Lorette, 
comme conseiller. 

Nous sommes heureux de pou- 

voir souhaiter à notre ami tout 
le succès possible dans cette 
campagne. 
M. Lagimodière a les capacités | 
nécessaires pour bien remplir 
cette charge, et il sera au con- 
seil municipal un fidèle repré- 
sentant de la nationalité mé- 
tisse. 

M. Lagimodière, depuis plu- 
sieurs années, s'est occupé très 
activement des affaires munici- 
pales, et nous espérons que nos 
amis Jui donneront leur con- 
cours pour lui permettre d’en- 
trer au conseil, dont il sera un 
membre dévoué et éclairé. 


Dem. -— 


Chronique de la Province 


SAINT-LAURENT. 


(De notre corresponilant spécial.) 


Le bazar de Saint-Laurent, 
commencé le 11, s'est terminé le 
18 courant au soir. Toute lu se- 
maine il y a eu un grand entrain 
dans la paroisse, surtout les deux 
premiers et les deux derniers 
jours. 


été l’organisatrice. 


Nous prions 


| , > 
| le Seigneur de les en récompenser 
en ce monde et en l’autre. 


LETELLIER 


(De notre correspondant spécial.) 


Nous avous eu un» très jolie 


soirée, donnée au profit de l'é- 
glise par les jeunes geus de Saint-! 
Joseph. Tout le crédit en est dû 
à Melle Olympe Gauthier, insti- 


tutrice de Saint-Joseph, qui en a 
Nous félici- 
tons Melle Gauthier de son ini- 
tiative et de son succès. Les 


acteurs ont tous très bien joué! 


leur rôle. Après la soirée les ac- 
teurs étaient invités d'aller pren- 
dre le réveillon chez M. Grave- 
iine; fous s’ysontrendus. Nous 
espérons qu'ils reviendront en- 
core. Notre salle était remplie ; 
tous s'en sont retournés chez eux 
fiers d'avoir assisté à une aussi 
belle soirée. 

M. P. Bonhomme, organisa- 
téur-général de l'Alliance Na- 
tionale, est revenu au milieu de 
nous pour former notre cercle, 
qui se compose de 22 membres 
fondateurs. Nous espérons que 
d'ici au privtémps prochain ce 
cercle se recrutera de vingt nou- 
veaux membres au moins. Le 
président honoraire est le Rér. 
M. Campeau ; président actif, M. 
Georges Desrosiers ; vice-prési- 
dent, M. John Boiteau ; secré- 
taire-archiviste, M. A. Guilbert ; 
secrétaire-financier, M. O. Bella- 


L'encouragement et la bén’-|vance; trésorier, M. T. Desrosier. 


somme de $1,13385 pour com- Îque nous ayons; plusieurs n'en 
mencer les travaux de l'intérieur jont 
de notre église. 


méme sufhisamment 
[pour leur usage; l'avoine est 
aussi assez rare. 


pas 


M. Thomas Bérard, nouvelle- 
ment nommé agent d'immigra 
tion, doit partir sous peu pour la 


province de (Québec, ave: l'inten- 
par les ROYAUX 


ATTAQUE CANADIENS. 


Nous sommes à un temps où les gra- 
vures militaires sont pius en demande 
que jamais. La co:dnite des troup*s 
britanniques sir le champ de bataille a 
#16 accueitlie par l»s acciamations des 
aations rsvies d'admiration Nous 
avons fait 4e grandes dep'nses pour ja 
publication de quatre beaux grands 
tableaux de 20x24, eur beau papier fort 
etglacé. Il y a l'un de ees tableaux 
ni se recommandera de lui-même el 
qui ira faire tressaillir le cœur de 
tout vrai Canadien; c'est celui qui 
“el intitule : Attaque de Paarde- 
berg par les Koyaux (Cana- 
dieus, Il y a lit.éral-ment dans ce 
tableau des c-ntaines de figures, on V 
voit les montagnes où Kopjes <’éten- 
dant ‘lans le lointain et tout fourmillant 
d'homine:, tandis que ça et là une fi- 
gure aballue dit trop bien le ravage 
des carabines des Boërs. C'est sur ce 
champ de bataille que le valeur-ux 
major Arnold reçut sans broncher son 
coup de mort.  Helas!il n'est que trop 
vrai que beaucoup de ces nobles cœurs 
qui vibrèreet si lièrement lorsque les 
acclamations des foules atirou- 
pées pour leur dire adieu au moment 
où ils quittaient les rivages du Canada, 
sont là reposant pour loujours dans 
leurs tristes tombeaux. sous le ciel 
africain, aux antipodes de notre bém's- 
vhère. Pour tout cœur cana- 
dien, pour tout foyer canadien 
les faits d'urmes des tils dn Canada 
sont d'une éloquence irrésistible et 
doivent faire vibrer les cœurs 
de patriotisme et d’orgueil. 
Les Gordon Highlanders à la 
bataille de Belmont, la charge 
coutre les canons Boers a 
Elandslaagte, et la charge de 
ia cavalerie du général French 
coutre l'armée en retraite au 
gén. Crorje, sont autant de tableaux 
einouvanis, tl ne peuvent maaquer 
d'attirer l'atteution de lous.ceux qui 
voudront les examiner. ls se ven- 
dent avec une rapidité vertigi- 
neuse. Les agents battent mon- 
naie avec ces tableaux. Îls font de 
gros profits et obtiennent d'énormes 
succès, Un agent en a vendu 68 en un 
seul jour. Un échantillon moyennant 
25c. ‘aucun gratuit). Quatre pour so 
cts: $#175 la douzaine; 25 pour 
83.25; 50 pour #6 00; 100 pour 
#11 00. Ecrivez-nous aujourJ’hui 
pour une douzaine et faites de l'argent. 
Home Novelty Mfg. Co, B:x 518. 
(D ‘pt. 354 C) Cuicagu, Eu. 
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LE MANITOBA. 


printemps. 


l'hiver en Californie, sccompa- 
gué de Mde l’arent et de sa fa- 
mille. Nous leur souhaitons un 
bon et heureux voyage. 


M. Oride Bellavance, est sous 
les soins du Dr. Dame à l'Hôpi- 
tal de Saint-Bonifance, ainsi que 
M. Baril père, de Saint-Jean-Bap- 
tiste. Le cas de ce dernier est 
assez grave. Nous souhaitons 
à ces malades un prompt ré- 
tablissement. 


LEMPORONNENENT DE SANG 


SE DÉCLARE À LA SUITE 
D'UNE BLESSURE AU 
GENOU CAUSÉE PAR 

UNE FOURCHE 


CINQ MÉDECINS RÉUNIS EN CUN- 
SULTATION DONNAIENT AU MA- 
LADE BIEN PEU D'ESPOIR DE 
REVENIR À LA SANTÉ—CoM- 
MENT ON LUI SAUVA La 
VIE. 


‘“Brockville Record” 


Parmi des vieilles familles du 
canton d'Augusta, dans ke com- 
té voisin de Grenville, il n'y en 
a pas de mieux connues n1 de 
plus influente que celle qui por- 
1: nom de Bissell. Les Bissells 
comptent jrarmi les premiers 
colons du canton et ont. depuis 
lors, pris une part active à tous 
les mouvements tendant à pro- 
mouvoir son bien être. Le sujet 
de ce récit, M. Silas Bissell, un 
des plus j’unes de la famille, 
laissa le Canada, il v a quelques 


du Nébraskà. 


rendent l'expérience 
dère heureux d'être en vie pour 
pouvoir faire cette narration 


sans que nous omettions ses 
propres term:s: ‘“ Dans l’autom- 
ne de 1898, il w'arriva un grand 
malheur: les fourchons d'une 
fourche me rentrèrent dans le 
genou ganche. La blessure pa- 
raissait cicatrisée, mais je ne 
jouissais pas de la même -auie 
que j'avais avant l'accident, et Je 
fas bientôt forcé de garder le lit 
à cause des horribes souffrances 
que j'endurais aux membres et 
de la raideur de mes jointures 
On fit venir un médecin, lequel 
lança le genou par trois fois; 
c’est alors qu'il me dit que le 
mal qui me faisait souffrir était 
l'empoisonnement du sang. Il 
me soigna pendant quelque 
temps, mais j'empirais degré par 
degré, et, finalement, on fit ve- 
pir cinq médecins en consulta- 
tion. Tout mon système sem 
blait être affecté et les médecins 
disaient que le mal avait atteint 
un de mes poumons et qu'il ne 
pouvaient qu'avoir peu d'espoir 
en mon retour à la santé Après 
êrre resté alié pendant onze mois 
je résolus de m’en revenir au Ca- 
nada, à mon ancienne place. 
J'étais si appuisé et si faible 
qu'il était douteux que je pusse 
vivre pour m'y rendre, mais jé- 
tais néanmoins décidé à faire 
un effort pour en arriver 
là. Après un long voyage en 
de telles circonstances, je par- 
vins à mon ancienne demeure. 
J'étais si épuisé et j'avais l'air 
si émacié que mes amis ne pen- 
saient pas que je pusse revenir 
à la santé. Je trainais cette vie 
misérable depuis plusieurs mois 
quand, un jour, un cousin me 
demanda pourquoi je n'essayai= 
pas les Pilules Roses du Dr Wil- 
liams. J'était décidé d'essayer 
tout remède avec lequel j'avais 
la chance de me gaérir, j'envo- 
yai donc chercher de ces pilules 
Après en avoir fait usage pen- 
dant trois semaines, j'éprouvai 
un mieux considérable. A par- 
tir de ce temps, j'allai de mieux 
en mieux; un sang nouveau sem- 
bla circulé dans mes veines, la 
raideur de mes jointures dispa- 
rut et les horribles souffrances 
qui m'avait torturé pendant 
si longtemps m'abandonnèrent. 
Je pris en tout dix on douze bi- 
tes de Pilules Roses du Dr W'l- 
liams, et je n'hésite pas à dire 
que je crois qu'elles m'ont sauve 
la vie, car quand je revins au 
Canada, j'avais perdu tout espoir 
de vivre” 

M. Bissell est depuis revenu 
à son ancienne demeure, à Lin- 
coln, Neb., mais le récit ci-des- 


| sus peut être corroboré par tous 


ses amis de cette contrée et par 
tous les uoisins de son ancienne 
place. . 

Les Pilules Roses du Dr Wil- 
liams guérissent des cas déses- 
pérés comme celui de M. Bissell 
parce qu'elles font un sang uou- 


‘veau, riche, rouge et atteignent 
ainsi la racine de la maladie. 


Ces pilules sont le seul remède 


tion d'en emmener des colons au | offert au public qui “puisse mon- 


Ilest rumeur que M. Jacques 
Parent ira passer une partie de 


ter un tel record de fgnérison 
merveill-uses après que les mé- 
decius ont échoué. Surtout, si 
vons vous sentez indisposé, ce 


GUILBAULT & COTE 


= 


Il a passé à tra | 
vers toute sortes de choses qui plus vif intérêt et la plus vive 
e qu'il a)satisfaction, — particulièrement 
nresque unique, et il se consi- | chez les gagnants 


oc 


remède vous ramènera à la santé. 
mais assureZ-VOns que vous avez 
| bien le véritable, avec le nom 
{complet: “Dr Williams Piuk 
| Pills for Pale People,” sur l'en- 
veloppe, autour de chaque boîte. 


|! AU COLLEGE DE SAINT- 
‘T4 BONIFACE 


Lundi soir, avait lieu au co!- 
lège de Saint-Boniface une sé- 
ance-loterie au profit des jeux 
des élèves. Cette séance a été 
présidée par le R. P. Hudon, SJ. 
recteur de la maison. L'audi- 
toire a été fort amusé et diverti 
| par la représentation de “ Gié- 
goire,” comédie composée par le 
R. P. Ducerceau, S. J, Les ac- 
teurs, presque tous très jeunes, 
ont rempli leurs rôles respectifs 
avec beaucoup de verve, d'en- 
train et de tact. Voici les per- 
sonnages de cette comédie : 
| 
| 
| 
| 


GREGOIRE 
Comédie en 4 actes par le R. P. du Cercean, 8.3. 


PERSONNAGES : 


Philippele-Bon, Due de Bourgogne 
A. Sabourin 
Charles, Fils de Phlippe—le-Bon 
A. Béliveau 
Grégoire, Faur Due de Bourgogne 
P. Beaubien 
Le Maréchal de Bourgogne, Confident du Due 
E. Beaupré 
| Hue de Lannoy, soi-disant Ambassadeur de 
| Chine 
| J. Magnan 
| Jean de Berge, Officier 
A. Dubuc 
| Jacnt du Roussay, Trésorier 
| A. Bertrand 
l'armagno!e, Eruyer de Jenn de Berge 
J. Lord 
| Fadius, Sarvant Ridicule ; 
Î D. Collin 
| Un  Astrologue 
| H. Cormier 
Lubin, Camarade de Grégoire 
N. Bellavance 
Un Député de Province 
L. Pambrun 


| 


Un Médecin 


| Un orchestre exercé, présidé 
lau piano par M. Albert Bétour- 
| nay, a donné une splendide mu- 


années pour s'établir dans l'État | sique pendant les entr’acte:. 


Le tirage des lots a excite le 


| Noirée très agréable pour le 
{public et très profitable à la 


Ci-suit de récit de M. Bissell, | caisse dn conseil des jeux des 


élèves. 

Nos félicitations aux acteurs, 
[aux mnsiciens et aux organisa- 
teurs de cette séince-loterie. 


a  , 


CHEZ NONS ET AUTOUR DE NOUS 


— Le patinoir des élèves, au 
collège, est couvert d'une très 
belle glace. Les parties de Hoc- 
key se succèdent avec entrain. 

—M. Jehan de Froment, qui 
a pris une part active à l'élection 
de Naint-Bouiface, en faveur de 
M. Bernier, reparti ce matin 
pour Notre-Dame de Lourdes. 


—Ilne faut pas oublier que 
M Cléophas Marcoux est l'agent 
autori-é pour la vente des billets 
d'excursion pour le chemin 
de fer du C. P.R. et que tous 
ceux qui s'adresseront à lui au- 
ront pleine et entière satisfaction. 


DEMANDE 


Un agrit pour Saint Boniface et les en- 
vironus. Pon salaire et position perma- 
nente.. Nous avons la plus considérable 
ex ploilation ea fait d'arbres d'ornement et 
d'arbres fiuitiers au Canada. 

Adrçssez-vous à 

PELHAM NURSERY CO. 
Toronto, Ont. 

N. B—Les cultivateurs et les fils de 
cultivateurs peuvent faire de l'argent du- 
rant l-urs moments de loisir. P. N. Co. 

7-1019 10s 


_—_ 

LA DÉBILITÉ GÉNÉRALE ET 
L'ÉPUISEMENT demandent un to- 
nique pour rendre au système 
sa vigneur. L'Emulsion D. & 
L' répare les forces, donne de la 
chair, ramène la santé. Fabriqué 
par The Davis & Lawrence Co. 


NAISSANCES 


L'Évèore—En cette ville, 
23 courant, la femme de 
L'Evèque, un garçon. 

Parrain et marraine, M. 
Emmanuel Couture. 


vendre:li, le 


M. George 
et Madame 


Hawezix— À Saint Liurent, le 13 cou- 
rant, Mme Joseph Hamelin, une fille. 

Parrain, M  Gédéon Lachance, de 
Saintm-Eustache , marraine, Mile Elise Lagi- 
mo lière, 4e Lorette. 


| N DEMANDE ch:7 M. C. A. Gareau, 
| marcnand-tailleur un jeune homme 
ds 14 à 15 ans, sachant parier ie françai, 
rt l'anglais. Pix raisonnabte. 28 11-19 
| _ 


| \ VENDRE —Le } N. U. de la section 

| 15 #t la à sud du }8. O. de la 
section 22, tp. 9, K. 3 ouest, formant 240 
acres. Ii y a, sur cette ferme, 100 acres de 
cassés, une grand4 éteudue de cloturée, 
une splendide maison, de grandes étables 
et quatre ou cinq autres bLätlissés ; en 
outre, un lac aruliciel ‘lonnant en abon- 
dance de la bonne eau pour les animaux. 
Strictement pour argent comptant. Des 
offres seront reçues d'ici à deux semaines, 
En toute probabilité, la ferme sera vendue 
au plus haut enchérisseur, parce que M. 
Ailart, le propriétaire de cet établissement, 
demeure en France et n'a pas l'intention 
Jde le garder plus longtemps. C'est une 
des occasions les plus exceptionnelle qui 
puissent s'offrir à celui qui voudrant acqné- 
rir une belle ferme et une belle résidence. 
La propriété touehe au village de Fannys- 
telle. Adressez vos offres à 

P. O Box 1258, Wixxtres, 
21-11-19 À 


WAGHORN'S GUIDE SUN Ets 906 iv 


Assortiment cousiderable 


POELES DE CUISINE, 
USTENSILES DE CUISINE 
: Erc, Erc. 

2 D Vendre aux Condions les ples hravtagenses 


| 


Vous avez peut-être besoin d'un Bi- 
cycl*. Achetz un de nos Bicvelrs 
‘IDEAL’. *:GENEVA', ELDREDGK 
des meilleures manufactures du Canal « 


GUILBAULT & COTE, 


Téléphone 60 N : 
phone 604 Ave. Provencher, St-Boniface . 
Seuls agents antorisés à St-Boniface, de Merrick, Anderson & Co.. de Winn peg 


* 
È À ” k 


LIBRAIRIES KEROACK 


B. Keroack. |, D, Kereaek. 


Een 
RUE DUMOULIN COIN DES RUES MAIN ET WATER. 
sand, En fnce de l'Hôtel Manitoba, 


Saint - Boniface. Winnipeg. 


Ces deux établissements comprennent un grand assortiment de livres 
de classe, de littérature française et anglaise, papeterie, fournitures de bu- 
reaux, Cadres, images, articles de piété et de fantaisie, tapusser is, encres, 
fl-urs artificielles, bronzes d'eglises, etc., etc, à très bas prix, à cause de 
l'importation directe, 

Nous vendrons en gros au clergé et aux marchands 
de prières et scapulaires. 

Remise spéciale aux commissaires et instituteurs. 

Les ordres par la malle seront promptement executés 


chapelets, livres 


ELECTIONS 


Sont passées et que Flenry n'a pas été élu, il est encore à 
faire la lutte contre ses compétiteurs de Hardes-Faites. 


3.50 eu montant 
-00 en montant 
7-08 en montant 


Cts. 


Capots en pelleterie pour Dames et 
Messieurs à des prix très raisonnables. 


D. W. FLEURY, 
564, RUE PRINCIPALE, 


WINNIPEG. 


COMME 
LES 


Habillements pour hommes 
Pardessus pour hommes... 
Pantalons pour hommes... 


Justeaucorps 50 
‘aleçons ... 50 


Vis-à-vis l'Hôtel Bruuswick. 
16-919 


AGRANDISSEMENT 
DE LOCAL. 


Il y a un an, nous ouvrions au public de vastes salles de mer 
ceries, de couture, de manteaux, robes, blouses et sous-vêtements 


CETTE SEMAINE 


nous ouvrons le soubassement, que nous avons parfaitement amé- 
nagé pour la vente des draps, flanellettes, tapis, ‘’rugs”', etc. Afin 
de faire de l’espace pour les marchandises d'automne, nous avons 
décidé de faire une— 


GRANDE VENTE A SACRIFICE 


dans le soubassement, cet été: vente d'indiennes, de mousselines, 
cotons et ce qui nous reste de lainages. 


VENTE DE DECEMBRE 


Pendant le mois de décembre, nous allons vendre À MEILLEUR 
MARCHÉ que partout ailleurs à Winnipeg, et cela dans nos trois 
étages. Surveillez cela et prenez votre part des avantages de ces 
grandes ventes. 


CARSLEY & CO. 


No. 344, Hue Mnin, 
Vis-à-vis Ja rue Notre-Dame. WINNIPEG 


MUTUAL RESERVE FOND LIFE 
ASSOCIATION OF NEW YORK 


La Compagnie d'Assurauce sur la vie, la plus en vogue parmi les 
Canadiens-français, les Français et Belges. 

Nombre de Canadiens et Français tiennent des polices dans cetie 
Compagnie. 

Depuis 19 ans la Compagnie a payé 


842.,000,000 


en bénéfices mortuaires. 
On demande de bons agents dans toutes les paroisses françaises 
adressez-vous à 


Brnest F'inkler, 
AGENT GENERAL. 
411 Bloc Mclntyre, Winnipeg, Man 


cuÉRIsSS TOUTES Vos DOCLELES AVES LE 


Pain-Killer 


Qui vaut à lui seul une boite de remcdes 
Querison simple sure et rapide des 


ERDUE :—Une bande de 3 à 8 veaux | 

du printemps, couleur rouge, un pu | 

de blanc, appartenant à MM. Azurie, Ar- | 

thur et Jos. Labossière, de Saint-L£ou, | 
perdme probablemeni dans la région de 
Manitou. : 23-11.:9 


ERDUES :— Entre Saint-Boniface rt | CRAMPES y — DIARRUÉE, de 
Saint-Adoliphe, ie 27 octobre, une | 7 » de A 
paire de pantalons pour homme, deux | re 
paires de pantalons pour enfants, d'ux| Bouteilles de 25 et de Bo cts. 
| paires de bottines. La personne qui tron- | , 
Defiez-vous des contrefa.ons. 


vera ces objats est priés de les remeire à! 
. Deudenné D:lorme, à Saigt-Adoiphe, | 
| on aux Lureaux du Maxiros:. 28-11-19 


| 


LA 
dunes ‘7: ne 


——— tn — miens pee pere 


Nouvelles de Quebec 


|sa paroisse. 


| 
— LL a sauté à bas du train pour le’ corrigés le 27 Nov. 1900. 
one | PANIERS : ss ] _ -  Barré est âgé de 40 ane, et il est 
: ‘ | : ; | ramasser et a été écrasé dans la! $Scts. Soets.! 
| Un drame épouvantable, qui EU | Beurre, frais, ls Ib. 01 20%  tisserand de son métier. 
» .|tentative | Beurre, salé, Mb 0 16 
— La tempête de neige qui a pas-| |e eu des SE Lors maihen 1. ” , té traîné sur | L PE. Be 0 9483 10; 
: : reuses, vient de se dérouler non : malheureux a été | Œufs frais, la doz…...... 0 00 à 18! PRÉCIEUX SECOURS 
sé sur la région des lacs a atteint ue d | Œufs en boites, la d0Z 0 00 à 0 00! 
. Le és de | loin de ce village. une distance de trente pieds. | Putain ce mine ZL0 0 103 
notre province. Æ8s vallée: U , Be d ni était Il d la | a Si 20 2! 
l'Ottaw t du Saint-Laurent! 7? nommé Bernard. qui é n'y a aucun donte que | Carottes, le minot.. 0 40 à0 45 Les palpitations dont souffrent 
awa e t . . : dé 2 e 
lfe. ont été couver re | très pauvre avait l'habitude de | mort a été instantanée, bien que | Panais, la Ib... 0 02 à 0 00 beaucoup de femmes et de jeunes 
à FT | jsabsenter régulièrement trois), jure d'ambulance ait PA Er ET . ; 50 it 5 | filles n'ont le plus souvent pour | 
de neige. RS ARS 7 
‘ &* | fois par semaine, pour aller solli° STE Sn | Choax, p par douzaine ….…..… 0 00 . . cause que la pauvreté du sang 
— La clôture de la navigation {citer la charité publique.  Or|MARCEe To PE ar AE ne 507 à0 1+|ou son altération. Les PILULES 
os D y y  ,|Canards, par Ib. L : 
n'est pas éloignée, les navires|jeudi, comme à l'ordinaire, ill La Réväe. Sœur Loyola, de es ,par Ib. pr 0 10 à0 2 ss UT IE da etapes d 
on. : A , : Le: , : | oulets, par | cr eee : - À seront d'un pré- 
océaniques partis de Montréal la |s'absenta de la maison, en ayant l'hôpital Saint-Jean, est morte. | Paille, A ne 5 00 à8 00! cieux ou pour le ri 
i rnière et € »mai- fois bi soi aire £ néait At » Porc, abattu, par 1h... ..…. 0 05 à 0 06 
Rte . re SAR die rs de faire à À Elle était âgée de 69 ans, et née | Ko {on par ar EE U07 à0 06 | des palpitations de cœur. 
» > : > à ‘nuve » » » a- |. . : 
sa L montre 7. pe e Neuve ms Mn es L omman«c à Bade, en Allemagne. Hn Tee rs . + ] 
Saint-Laurent cette saison. ‘tions les plus urgentes. —_—_—— se” + | 
. | : P g . \ _: - | |Bœuf, par Ib... ................ 0 04 Ne) NOUVELLE MAISON DE 
| Vers 9 heures du s°ir, Mme NEW BEDFORD, MASS. FARINE EN ON 
_—_ ss 96 6 >])- :  — : - ; 1 
I y aura, le 26 courant! : Bertrand, qui était indisposée, Nous avons eu une tempête de | Farine par RP Re : : : 
à » [ e J s : : LS ron aker.....…. — 
core nue lutte athlétique entre, coucha, après avoir soigneuse- : a 
Barré, le disciple de Cyr, et lal- | tf oies Le Loi à haute fantaisie: beau temps d'au- | . arr 1 30l Les Sœurs de la Charité de l'Hôpital Gé- | 
ment fermé toutes les portes, € | l . mp aker… 1: 
lemaud Ronaldo. , : , | tomne pluie chaude, pluie froide. | . Superieure XXXX 120 
|s endormit d'un profond som- ’ “ Nestor 1 
: imeil grêle, neig?, grand vent et une |Gru, Îa_LONNO...... vos once sance covncs 14 5 
4 | Son “- Dante seine -ceet Does 
*'ÉBEC | r ; è :aS , cu fréquentant soit les Classes du Collège, | 
HERO Vers une heure avancée de la | marée extraordinairement haute. FOIN. eat Académie Provencher tou | 
Ro | rdé s’adon- ‘ Foin ‘le prairie, 1ère qual. 4 00 à 5 O6|en restant sous les soins des Sœurs, la 
B Past d nuit, a ee u l'h: Le vent du sud ie soufflé | Foin pressé, par tonne... 5 50à 6 50 | Commuuauté a ouvert à cette fin, des salles | 
— À l'église du Bon Pas nt e|nant à regarder du côté de T'ha- toute la journée a fait que l'eau | BUIS ET CHARBON. da nn 
cette ville, Mademoiselle ma bitation de Mme Bertrand aper- de la mer s'est engouffrée avec on re Sir es turn : : : es l'âge desix ans jusqu'à douze. L 
Levasseur, de Van Buren, Maine) Kia une épaisse fumée, puis des oh ., ] Charbon ône e Per ug 10 0 à 10 00 Les conditions roehére artekes . 
a à l’e S va la rivigra! LVAarDON AUPe.ssssemesess sososeue t 
E U., postulante de chœur, a re- | flammes. Stupéfait, il s’élança force à l'embouchure de la rivière |Ghon  . RU ER RE PR 


vêtu le Saint Habit de la Con-| vers la maisunnette enflammée ; 
grégation sous le nom de Sœur !|alla pour enfoncer la porte mais 
Marie de Sairt Melchior.  Et}ne réussit pas. A ce moment des 
Sœur Eva Tardif de Saint-Calix-!| cris de gémissements et d. douleur 
te et de Somerset, novice conver-|$e faisaient entendre à l'intérieur | 
se, en religion Marie Saint-Doro-|\de la maison. Malwié toute la | 
thée, a prononcé ses premicrs| diligence que l’on mit, la maison! 
vœux. Ces cérémonies de véiu- 
re et de profession ont été prési-|tes de la pauvre femme ont été 
dées par Sa Grindeur Monsei-| retrouvés tous calcinés. 
gneur L.-N. Begin, arche: êque … 
de Québec, assisiée du révérend | SHERBROOKE 
Pere L. Héroux, NS. J, de la ré:i- 
dence de Québec, et de M. l'abhé 
J. C. Arsenault, secrétaire de l’ar- 
chevèché. Le revérend P. Hé 
roux a donné le sermon de cir- 


— Mgr Paul LakRocque à fait 
les changements suivants dans 
le diocèse : 

M. l'abbé J. E. Raymond, des- 
_ servant à Stoke, a été nommé 
vicaire à Magog. 

M. l'abbé J. A. Vaudreil, 
riat de Weedon. 

—D'années en années le bois 
marchand disparait rapidement 
dans les Cantons de l'Est, 11 
reste encore de belles réserves 
forestières mais sur les fermes 
d'un très grand nombre de culti- 
vateurs tout le bois vendable a 
été rasé et converti en billots et 
en bois de pulpe, pour l'expor- 
tation, Ce sont les Etats-Unis 
qui engloutissent la plus grande 
partie de nos belles forèts. Mal- 
heuseusement, de nos 
colons se sont enrichis par la 
vente de leurs plus belles essen- 
ces forestières. Le marchand de 
bois a retiré le meilleur revenu 
de ce commerce, au détriment, 
la plupart du temps, du vérita- 
ble propriétaire du sol.  Dejà il 
se rencontre beaucou» de terres 
où les cultivateurs ne peuvent 
plus se procurer le bois de cons- 
truction pour leur propre usage. 


en mm 


Noure es des Etats-Unis 


ee 


constance. 


RBOUGEMONT . 
Vica- 


eee me 


— Lundi le feu s'est déclaré 
vers 10 heures a. m., dans une 
grange appartenant à M. Céles- 
tin Craboury, Quelques mo: 
ments après, l'élément destruc- 
teur s'emparait d'un second bà- 
liment, la propriété de M. Ber- 
nard. 

Les deux granges ont été dé- 
truites de fond en comble. Les 
pertes s'éleves à plus de $1,500. 
On croit que le feu a été mis 
par des enfants qui jouaient Dr peu 
dans la grange. 


SAINT-HYACINTHE 


Au Convent de la Présenta- 
tion, maison-mère, est décédée 
Marie-Alphonsine Demers, dite 
Sr de l'Incarnation, à l’âge de 
65 ans, après avoir passé 56 
ans en religion. 


— Les boulangers ont commen- 
céil y a 8 jours a vendre Je 
pain 1 c. de moins. (C'est apres 
une sérieuse délibération qu'ils 


eu sont venus à cette décision. LOWELL, MASS. 


— Nous apprenons avec plaisi 
que M. le vica.re général, J. A. 
Gravel, curé de belæil, retenu 
à l'Hôtel Dieu de cette ville 
depuis quelques semaines par 
une grave maiadie, est en voie|: Henry J. Pratte, nn compa- 
de parfait rétablissement. Il est! triote, en a été la victime. 
bien mieux et on esjère qu'il! Il conduisait ce qu'on est con- 


la voie ferrée du loug dela ru: 
Dutton, près de la rue Market 
en cette ville. 


© FEUILLE TON DU W!I\/1064A 


= | dans la voiture de Lerouttier : 


LE RO An pus JAMIE SET 


-—d'allais l'en ah 
| 
| 
| 
Û | 
| 


tu me demandais. 

— Et le résultat ?.… 

—AÀ peu près ce que tu pensais, 

—Tu me l'enverras demain matin, 

—Fu le trouveras chz toi. Je l'ai fait 
porter aussitôt qu'il a été terminé. 

—Merci. Que ditu du nouvel opéra 
de Rossini ? 


Par une belle soirée de la fin du mois 
d'août 1843, une foule élégante sortait de 
l'Opéra, où l'on venait de donner une 
première representation depuis longtemps | 
anuvncée el impatliemment attendue, —Admirable, mon cher, divin. 

Un homme d'une cinquantaine ‘d'an- La voiture venait de s'arrêter. 
nées et d'un extérieur distingué, après — Te voici arrivé. | 
avoir fait quelques pas sur le trottoir, ge. | —Dcidément tu n'entres pas. | 
tait arrèts devant un coupé attele de deux —Non, pas aujourd hui, Da- 
magnitiques alezans, un valet de pied Jui|'an 
avait ouvert la portiere, et il allait mon- —Bonsoir, mon cher. 
ter, quand ilse retourna pour tendre la! M. Darand sauta sur le trottoir et dis. 
nain à un.autre personnage enveloppe | parut sous la porte cochère, 
dans une pelisse de fourrure et qui venait |  L° cercle dont il était membre occupait 
vers lui. tout le premier etage d'une des plus belles 

—Bonsoïr, Lerouttier, lui dit-il, je suis | naisons du boulevard des ltaliens. 
enchanté de te voir, monte avec moi. | —Tiens, voilà Monsieur des Affaires, 

—Merci, mon cher, répondit l'ami ainsi! lit, enle voyant entrer, un jeune quart 
interpellé, j'ai ma voiture là, au coin ; ren- | l'agent de change qui tumait un cigare 
voie Les chevaux, je te reconduirai. ‘A causant avec un hommes à tournure m:- 

Soit, Et se relournant vers Je do.liilaire, nous allons peut-être savoir des 
mestique : Dites à Joseph de venir me | nouvelles. 
prendre au cercle dans une heure, | —{(Qui ça, des Affaires ? Je ne vois que 
Et à son ami : M. Durand. 


Bonsoir, 


LE Dreides bientot rs direction de | 
| 


fut réduite en cendres et les re:-| 


Un triste accident a eu lieu sur 


à rm — — a a 


| bien employees ; 
, © : : | 
—J'ai fait immédiatement le travail que | ra aux boulevards, et iant «> choses se | 


venu d'appeler le * 
il a échappé son pavillon rouge. 


et la marée a passé par-dessus les 


tie basse de la viile. 


PROVIDENCE, KR. I., 


| 
‘“ dammy,” et! 


LE MANITOBA. 
COMMERCE 


| de la cour. 


| Marchés de Saint-Boniface et de __. poste central, où il sera examiné. 


quais et a même submergé !a par-|q'être retiré de sa dangereuse! 


position. 
L'employé n'avait reçu qu'un | 
léger choc, et au bout de quei- 


| Une terrible tempête a passé|ques minutes il se remettait à 


|sur cette région. 
[l 
| Providence, le cyclone a failli 
couler plusieurs bateaux appar- 


tenant à des pêcheurs d’huîtres. 


dock 


était à son 


pête éclata, a failli être renversé. 
| Sans l'énorme câble qui le rete- 
nait au quai, 
certainement arrivé. 
Narragansett était en fureur. 
Des colonnes d'eau d'une grande 
hauteur et des tourbillons se 
pourchassaieut à travers cette 
nappe d'eau, au grand danger 
des embarcations en ce moment 
au large. Le spectacle était ad- 
mirable dans son horreur. La 


foudre et la gréle accompagnait 


l ourag: an. 
WEBSTER, MASS. 
| 


M. le curé Legris a fait le re- 
censement de sa paroisse et a 
constaté qu'il y a 3,451 personnes 
qui fréquentent l'église du S:cré 
Cœur. La population cana- 
dienne forme 23 1-3 pour cent de 
celle du villag. C’est elle qui a 
le plus augmenté depuis dix ans. 
Les Polonais compte aussi dans 
ia balance. Leur nombre s’ac- 
croit beaucoup. La population 
de langue anglaise compte pour 
2° pour cent environ. 


MANCHESTER, N. H. 

Un employé de la compaguie 
électrique de cette ville travail- 
lait à réparer des fils en arrière 
de l'édifice Weston & Fitts, lors- 
qu'il reçut un choc qui le para- 
lysa et l’empècha de lâcher prise. 
Il était suspendu aux fils et en 
grand danger. On téléphona 
immédiatement au bureau de la 
compagnie et le courant fut in- 
terrompu  peudant elque 
temps, ce qui permit à M} Mar- 
coux, la victime de cet accident, 


| Quand les deux amis furent installés | royer contre les moricaud<, ce qui vous a | main au nouvel arrivé ; 
| V alu une balafre, une croix et l'epaulette 
| à graine d'epinard, 


en somme deux années 
mais il y a :oin du Saha- 


sont passées depuis votre départ que votre 
education est à refaire. C+la dit, je ré- 
ponds à votre question, 

Nous avons au cercle trois Durand ; 
l'un, le plus ancien, est médecin ; on l'a 
‘listinguë des autres en le desigaant par 
son titre de docteur. Lea second, qui a 
fait sa fortune dans la mercerie, et dont, 
par parenthèse, je n: m'explique pas en- 
“ore l'admission ; car vous le savez, | 
sommes très difliciles sur le choix de | 
membres ; donc mon second Durand, 
voulant sans doute faire onbiier ses suc- 
ces mercantiles, s’est ‘decouvert une sei- 
gaeurie dans les brouillards de Ja Ga- 
ronne, et il s? fait appeler M. de... je ne 
sais plus quoi, en gnac, dont nous nous 
sommes empressés de faire M.de Merce- 
rignae. 

Reste le troisième, celui qui vient d’en- 
trer el que vous connaissez. 

—Un peu. 

—Celui-là est up homme d'esprit à qui 
ne serail jamais venue la pensee ridicule 
de prendre un nom qui ne iui appartint 
pas. Vous n'avez peut-ètre pas oublié, 
mon cher arabe, qu'il est directeur au mi- 
nistère des Affaires etrangères ; pour je 


—Tu y viens ? —C'est la même chose. distinguer de ses homonymes uous l'avons 
—Où cela ? 6, —Comment ! lui aussi, il a pris un nom | appele : Durand des Aflaires. Mais at- 
—Au cercle. de terre. A quand le titre ? tendez-moi, voilà Jéjà que ce bavard de 
—Non, j'ai à travailler, je rontre chez! —Akh' que vous êtes donc devenu bé-| Chavannes l'a accaparé ; tout à l'heure 


douin, moucher. Au fait voilà deux ans 
ja vous avez quitté Paris poar aller guer- 


moi. Je . déposerai à la porte. 
… Comm tu voudras. 


il ne s ra plus abordable, 
iLe jeune homme se le a, et serrant ue | 


Daus la rivière | l'ouvrage. 


— | 


GARDNER, MASS. 


Ernest Gauthier, âgé de 10! 
ans, fils de Jo-<eph, en tn) 


Leblanc, mandé, a constaté que 
la blessure n'était pas dange- 
reuse, mais n’a pas pu trouver la 


balle. 


S'il faut en croire les on 
de: journaux, la picotte se serait 


(RUE FORT, 


circonstances, 


Pension $6.00 par mois. 

Blanchissage $1 00. 

Literie $0.50. 

Pour fréquenter l'Académie Pro venche |! 
$0 50 PRE mois. 


ECURIE DE LOUAGE. 
* W, JORDAN, 


Près del Ave. du Po. ge | 


WINNIPEG. 


I k h 1 : Is ;] d, A l heure, ‘de 7 à 20. nos onsesoee seoes S1 
æ# Vapeur lhhode and, quilnn revolver qu'il ne savait pas! . AR 20 à Lun cr mener he 
ne heure et 5 minutes... ...........…. : 
iorsque la tem-| chargé, à un de ses petits amis, | Une heure et 33 minutes : 9-50 
s’est accidentellement tiré une . es - Le 
: . D 'RATO 5. es. ee ere eese donne 
balle dans l'estomac. Sa mère,| Manages…...… …..… …. 83 à 5 00! 
PA : : Baptèmes mens sosses soso à 2,00 
l'accident serait es Fe la _détonation, a Funérailles :....... 5... soon rovocs .C0 
. trouvé son fils étendu sur le|A l'église et retour... 11111117 400 
La baie de Ï ho M 1 doc A N Du bal et retour . s œévesss 2.00 
plancner. - le docteur A. N.!pas d'ordre de moins de SL. 3.90 


Letemps commence au moment où 
voitures laissent l'écurie. 


LES PETITES ANNONCÈS 


Telles que 


MAISON A LOUER, 


déclarée dans ce village chez M. EMPLOI DEMANDÉ, 
Frédéric Léger, domicilié au No SITUATION VACANTE, 
167 rue Pleasant. M. Léger l’au- TROUVÉ, 

rait contractée en allant visiter! PERDU, 


des amis à Oxford. 


SOUTH FRAMINGHAM, MASS, 


Thomas Millette, âgé de 21 
ans, serrefrein remplaçent C.P. 
Carpentier, blessé, a été lui aussi 
pris entre deux Wagons qu'il at- 
tachait à South Framingham. 
On l'a transporté à l'hôpital de 
cette ville. Ses blessures ne sont 
pas fatales, parait il, à moins de! 
complications. | 


FALL RIVER, MASS. 


Un nommé Barré, demeurant à | 
l'angle des rues East Main et | 

Globe, au village Globe, a créé! 
toute une sensation dans la par-! 
tie sud de la ville, par ses actes 
étranges. Il s'imaginait quel 
deux individusétaient à sa pour-| 
suite pour le tuer. ° Il courait à | 
toutes jambes et ses cris atti-. 
raient l'attention des passants. | 
Croyant que ses ennemis le pour-! 
suivaient continuellement, Barré | 
se réfugia dans un logis occupé! 
par une famille nommée Beaver. 
À ce moment il n'y avait qu’une 
femrac et un jeune enfant dans 
la maison; il sortit par la porte 


PROPRIÉTÉ A VENDRE 
A VENDRE, 


Seront insérées dans Le Maxiro8a à raison 
de 25 cents pour 6 lignes. 


DR A. F. DAME. 


Chirurg e et Electro Th:rarie. 


Bloc Meclntyre, Chambre | 


Hevres de bureau: 8 à 9 et de 11 à 12 A! 
M,delà6erde 7 à 10 P.M. 

Visites à | Hôpital de St-Honiface d 9 à 
Il hrs A.M Tél. 99 


Nouvelle 


Installation. 


Nous sommes maintenant dans notre | 
Nous avons transpor-! 
té notre magasin de Wiunipeg ici, de | 


nouveau local 


sorte que, avec l'immense stock nou- 
veau que nous avons aussi pu nous 
procurer, notre clientèle est sûre d'etre 
servie avec des épiceries, provisions, 
etc., de premier choix et à les prix qui 


surprendront ceux qui voudront bien 


nous accorder leur patronage, 
Ne pas oublier que n ous conli- 
auons notre commérce de grains. 
Nous échangeons le blé pour de la 
farine. 


COLLIN & FILS, 


AVENUE PROVENCHER, 
Téléphone 604. ST-BONIFACE 


ee 


Vers onze heures. le Servez-vous du . 
t Doherty | nduisit «au Nouveau Carrosse 
ee . pe os ris ‘Denis Daoust. 


M. DENIS DAOUST a récemment 
acheté * The City Hack & Laivery Sta- 
ble,” 174et 176, rue MeDermott-Est, 
en face du “Free Press. VOITURES A 

LOUER JOUR ET NUIT. Tél. 14: 


MOULANGE :: 


excr 
sixième tome sera pis en po rasater Se 
‘iresser à l'ancienne forge de M. Buron, 
avenue Taché, St-Baniface 


JOSEPH  LECOMTE 


Notaire Public. 
TERRES A VENDRE. 

, Dans Toutes les Paroisses 
Françaises du Manitoba. 
Argent à Préter. 

366 Rue Main - Winnipeg 


«« C’est vers l'an 1730," ditle Dr Ashe, 


A CASSER tons 
les du uns 
ou. le 


| « que fut fabriquée pour la première fois la 


bière Porter, à Londres.” Ce nom 


néral de Saint-Bouiface, ayant eté priées | | donné au nouveau breuvage du nom 

plusieurs fois et en divers temps de pren- | Stalwart Porter, les principaux — 

dre en pension de jeunes garço:i:s pour les ! mateurs d'alors qui se ressentirent _ 
préparer à la première Commurion, tout en | coup des propriétés fortitiantes de 

| bière. 


Les noms de Porter ou Biere orte 


rer votre attention sur cette bière faite 


culière. 


Par ses qualités toniques, elle est Dauphin, Makinak Gaël. 


agréable au pa ais blasé. stoné, eic, à Winpi-|. 
Cette bière d donne l'appétit et régu- . lun. mer, ven. 11 40! 22 30 
| larise le système. Winnipeg à W innipeg- | RE 
Bouteilles de toutes dimensions à En mardi. ro Joker 15 
| te. innipegosis in-|… ns à 
| PT uses nipeg. mercredi... 7 151. "les 30 
Dauphin à Loire. ve 00] cocon] 
W osis et retour, vend.….! 7 Quil4 où 
ED ARD L. L. DREWRY Dauphin à Swan River PoTeu ts 
| Manafactarier et Importateur. : et ermaus. mer. ie en “| 8 2,19 40 
| erminus et Swan River! | 
Le to — à Dauphin, lun. jeu. 7 00! 18 20 
tST [LA 
BANQUE IMPERIALE |Psmn à our." 
Plains, mar... |... É e s u 
VOOR. … se. lose J 
DU CANADA. Gilbert Piains à Dau-|.…… pese | 
phin, mar... [15 15, 17 2 
: . VEN nus son 9 80)... 1 
| BUREAU PRINCIPAL, TORONTO. Winnipeg à Warroad et|.. ee | 
| CAPITAL AUTORISÉ - -$2,500 009,00 | Stations int., lun jeu! 8 20! 115 50 
CAPITAL PAYÉ - - - $2291.863.vv | Warroad à Winnipeg et! rm … | 
| FONDS DE RESERVE - $1,551710.00! Stations int, mer. ven. on 9 K]16 40 
| Winnipeg à Bedford et|. srl 
nie stations int., lun. mer RUE: Ho 
DIRECTEURS : jeu. sam .…… 8 20 112 05 
(8,8. Rowland, Prés, T.R Merriu, Vapr [Por à Winnipeg el mie 
| William Ramsay, Robert Jaffray, (Ste | ni som. li. M3 40116 40 


Catherines, Wm. Hendrie, 
IT. Sutherland Stayner, Elias Rog-rs, D 
k. Wilkie gérant général, 


SUCCTRSALES DANS LE Nonp-OUksT £T LA 
Corousie. 


| Winnipeg, Man ….C. 8. Hoare, Géran 
| Brandon, Man... N. G. Leslie “ 
| Portage-la-Prairie. 
Calgary, Alta... .M. Morris, 
| Prince-Aibert, Susk… Davidson R. 
| Edmonton, Alto ..…….G.R F. Kirk- 
patrick, 
| Strathcona De Jh Wilson 
| Vancouver, C. B...…. A. Jukes, 
Revelstoke, C. B. he : R.B. 


, Nelson B. C. rar ds 
Golden, B. C., Gi bs, ri "S. 


SUCCURSALES DANS ONTARIO : ° 
Niagara Falls, Sault 8./Marie. 


| Essex. 
Fergus. Port Colburne. St. Th 
St. Thomas East End, 
| Galt. Rat Portage. Welland. 
| Ingersoll. SL. Catharines. Woodstock. 
! Hamilton  Listowell 
Cur. Wellington St. & Leader 
| Ton FRE Yonge & Queen Sts. Lane 


Yonge & B.oor Sts. 

York amd King. 

Québsc Montréal. 

DéParTEMENTS D'Epancxzs—Les dépots 


: de $100 èt plus sont reçus et portent inte- 
'rêt, $1. 


Achat de débentures des Municipalités. 
Agents en Angleterre: La Banque de 


Lloyd (limitée), rue Lombard, où l'on peut 
| déposer de l'argent pour transfert par letire 


de chänge ou câblegramme, à aucune des 
succursales ci-dessus. 


Agents dans le Klondyke : 


Les ses peuvent être 
changée tout, et la Com- 
pagnie Pete Baie d’ Hudson, À 
tous ses ra des Territoires 
du Nord-Ouest, les échangera 
pour de l’argent comptant ou 
des marchandises, 

Suecuasare DE WinniPec 


TRAITES vendues r tous les en. 
droits du Canada, des États-Unis et d'Eu- 
rope. 

Lettres ‘1e crédit emises valables dans 


toutes les parties du monde, 


GC. 8. HOARE, Gérant. 


la 28-11-94 Winnipes 


BY RAIL, 85222 LAKE, WASHORN'S GUIDE 


de drèche pure (résidu de l'orge) et | —— 


de Loue « et très réconfortante pour | Winnipeg à Gladstone.|. 
les malades, à cause de sa saveur parti-| Makinak, 


ss. W. Bell “ 


ORTHERN 
PACIFIC RY. 


HORAIRE. : 


LIGNE PRINCIPALE. 


St. Paul, Chicago, To- 
Spokone, pneus Vic 
idien). | 1 
—Dérart (auvédien) 12 Re 
/ EMBRANCHEMENT MORRIS- 
BRANDON. 
M Miami, Raldur, 
rose Morris, Roland, Miami, +— 2 Belmont, 
be Rivière Souris, B-imont à 


Départ, Lundi, Mercredi, Vendredi 
Arrivée Mardi, Jeudi, Samedi. . 


ee 


10,45 a,m 
. 4x med. 


‘ an = 7 7 ‘oi AGE. 


LA-PRAIR 


Portage-la-Prairie « et + pointe i intermédiaires 


Mardi, Jeudi, Samedi. ........ 4.30 p.m, 
Départ, Lun. Mere. Ven... 4.50 p.m, 
pre tm Lun. Mere, Ven....... 11 59 à,m, 
vée, Mardi, Jeudi, Samedi. . 10,55 n.mn, 
C. 8. FEE, EH. SWIN 
Agt Gén. des Pass,, St Paul, Agt Gén. 


The Canadian Northern fu Ga 


Prend effet le 14 Oct. 1900. 
u. | Au. | 


STATIONS ET JOURS re | Au | Arr. 
sont synonymes. Nous desirons alti- le 


1. 


ES EN, PE 
CORTTTE 


LTS 17 45 


! 


Deurhio,|- 
etc., mar. j-u. sam. 


D. B. HANNA. Surintendant Gén. 


ba" de l'Ecole des en <st 
de New-York,—Successeur 


M. Hughes & Son, 


PH de 
Pompes Funebres et Embaumeur, 
212, Rue BANNATYNE, 


Téléphone 413 Winnirec 


Les ordres reçus par le télégraphe 
best pd. prompte attention, 


6.7-98 3m 


J. A. SENECAL 
Entrepreneur-Architecte 

l'Hôpital d- St-Boniface, le preshytère Ste, 

Marie, à Winnipeg: la Maternité des S8, 


et les Territoires du Nor1t-OQuest. 
J. À, Senecal, 
8 Boni Boniface, - Maniobe 


Ecole d'industrie 
Laitiere du Manitoba 


—— |, 
Lé 


s'ouvrira le 7 janvier 1901 


Un cours complet d'instruction 
pour la fabrication du beurre ou 
du fromage à la maison, de même 
que sur lous les traraux concvr- 
nant l'industrie laitière, Pour tous 
renseignements et pour _. 
d'application, adressez-vous 


Ç. À. MURRAY, 


Surintendant de l'Industrie pr 


WINNIPEC, MAN. 
21-11-19 8i 


2 RS 


er 208 0 ne ee ne 


Construit actuellement la buanderie de 


de la Miséricor le et autres bâlisses impor 
tantes dans d'autres parties ‘le la province 


La Sixeme Session de cette Ecole 


allez à l'Opéra ? 
—Pour la musique. 
— Et pour ?.. 


— Bonsoir, ch:r monsieur, quelles bonnes 
nouvelles nous apportez-vous ? 
—Bonsoir, Jouvigny. Aucune. --Nulle autre chose. 
—Le ministre n'a reçu aucane informa-. —Diplomate, va. Du reste, vos aïaires 
tion sur les agissements de Ménémet. Ali ? |et vos goûts ne nous regardent pas, 
—Pas la moindre. nous macque un rentrant à la 
| —Et du côté du Maroc ? Se confirme- | et nous vous aitendions. 
Lil que le suitan de Fez aurait manifesté | —Je ne suis guère en trais… 
de nouvelles prétentions sur la posses | —Vous vous y mettrez. 
| sion d’une partie de nos oasis de la pro- —S$oit ; mais je vous préviens que je 
vince d'Oran ? me cave de 25 louis seulement et si je les 
—On l'a dit il y a quelques jours, mais | perds, je ne m° recaverai pas. 
jen ‘en sais pas plus que vous. —Comme vous voudrez. 
| —Vous êtes d’une discretion ! 
—C'est mon devoir : les secrets du gou- 
vernement ne m'appartiennent pas ; mais 
aujourd'hui je puis vous aflirmer que je 
n'ai aucun mérite à garder le silence, at. 
tendu que je n'ai absolument rien à dire. 
Le télégraphe a été muet toute Ja jour- 
née. 


M. Durand était ce qu'on appelle un 
homme heureux. Il avait une fortune 
magnitique, ses intimes lui donnaient 
86,000 livres de rente, d'autres disaient 
100 et mème plus. Entré assez tard au 
ministère des affaires étrangères, il en 
avait parcouru rapiderzent lous les de- 
grés, et on parlait de lui pour un poste 
Au même moment on entendait une | très élevé dans les ambuèsades, 
voix de Stentor crier à l'autre bout du Il avait épousé une des plus jolies et 
salon : des plus charmantes femmes de Paris, 

—Monsieur Durand, Monsieur Durand |qui lui avait donné deux enfants, un fils, 
des Affaires, Monsieur des Affaires. qui, au moment où commence cette his- 

—Me voici, colonel,”"répondit M. Du-|toire, venait de terminer sa seconde an- 
rand. Pardon, Jouvigny, on m'appelle. | née da droit, et une file beaucoup plus 
Bonsoir, mon cher colonel. jeune, mais qui promettait déjà d’avoir 

—Bonsoir, mais arrivez donc , que |lous les charmes et toutes les qualités 
diable ! voilà une heure qu’on vous at-|de sa mère. 
tend. Un premier malheur cependant était 

—Je suis allé à l'Opéra. veau l'atteindre et lui rappeler que nu) 

—Toujours incorrigible. ici-bas ne peut se soustraire aux épreuves. 

—Je n° comprends pas. Il avait perdu sa f-mme. Cette mort 

— Vous adorez toujour: la musique ? avait paru lui causer une très. profonde 

—de l'aime beaucoup, | impression, il avait vécu quelque temps 

—Et c'est pur la musique qu: vous) tb: retiré, puis reprenant biensôt s:s ha 


——— 


ibitudes mondaines, il s'était lancé plus | —La voici, avec le courier et quelques 
que jamais dans le tourbillon de la vie | cartes de visite. 
LT baba — Vous pouvez vous retirer. 

Il habitait, au premix étage l'un des | Monsieu- n'aur: plus bssoin de moi? 
| plus beaux hôtels d+ la Chaussés d'Antin. —Non, j'ai à travailler, laissez-moi. 
un appartement meublé avec un luxe! L» domestique sortit, M. Durand vint 
princier, il donnait ds diners dont on par- | s'asseoir devant son bureau, sur lequel i, 
lait, ses équipages étaient remirqués, il | avait placé une des lampes du guéridon 
rivalisait par son train de vie avec les | 


quetie de l'antichambre, il se leva, reçut 
1e chapeau et le pardessus de son maitre 
et l'accompagna jusqu'à sa chambre 
puis, après avoir ravivé Ja flamme de deux 
lampes qui brûlaient sur le guéridon, il 
attendit, 


pour Versailles, 
dans laquelle 
tout ce qu'il lui serait nécessaire pour une 
absence de deux ou trois jours. 


hauts barons de la finance. 


Cependant ses amis avaient constaté 


chez lui depuis quelque temps une cer- 
laine étrangeté d'allures, il semblait dé- franc 2... 
vorè par un besoin incessant d'activité, ! 
il était inquiet, préoccupé, trists mêne 
Par moments, puis passait subitement à 
‘des mouvements de gaieté et d'expansion 
qui s’exphquaient mal 


| 


Vers une heu du matin, M. Durand 


Un domestique sommeillait sur une ban- 


—M. Charles est-il rentré? demanta M. 


Durand. 


—Non ! Moasieur. 

—Devez-vou re? 

—Non M . Charles est parti; 
emporté une valise 

il m'avait dit de mettre 


—{C'est bien. Un « dù apporter une 


letire pour moi dans 8 soirée! 


puis, d'une main li :vreuse, il ouvrit la let. 
tre du bavquier, 

200,000 francs, dit-il, je ne m'étais pas 
trompé. 11 ns me reste plus que 200,000 
C'e-t la ruine. et c'est la honte, 
d'ai dissipé nén seulement m2 fortune 

mais aussi celle de ma femice, celle qui 
appartient à mes enfants, 

Il resta quiique temps im nobils, 1» 
traits contractés, le regard fixe et comme 
| perdu dans ds sombres visions ; puis il re- 


quittait la table de bouillotte, serrait 14 | tira de la poche de son babit un papier 
main à ses amis, et rentrait chez lui. 


plié en quatre, l'ouvrit et le plaça sous la 
lumière, LP 


À Suwre. 


De —— 


PALEUR DU VISAGE 


Le teint pâle chez les person- ñ. 


nes accuse l'appauvrissement du 


sang. En suivant un traitement 


régulier avec les PILULES de 
LONGUE VIE du CHIMISTE 
BON ARD), les femmes et les jeu, 
nes filles recouvreront la santé- 
la force, la gaieté et la beauté 


+ 


